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                     RESUME 

  

    LôAlg®rie conna´t au cours de ces trois derni¯res d®cennies un vaste programme de 

construction de barrages. LôEst alg®rien, région climatiquement la plus arrosée du pays, est 

équipé de 25 barrages en cours dôexploitation, r®partis ¨ travers des bassins hydrographiques 

aux caractères physiques très contrastés. Une grande variété caractérise ces ouvrages 

hydrauliques du point de vue de leurs bassins versants, de leurs lacs de retenue, de leurs 

digues et ouvrages annexes. 

 

    Les donn®es de lôAgence Nationale des Barrages et Transferts (A.N.B.T) sur le bilan de 

régularisation, ont permis le suivi de lô®volution mensuelle et interannuelle des entrées, sorties 

et réserves des barrages ainsi que la connaissance de la variabilité des apports hydrologiques 

qui les alimentent. Sur un échantillon de dix barrages dont la période hydrologique commune 

est de 23 ans (de septembre 1990 à août 2013), lôimportant écart entre le volume interannuel 

régularisé (21.0 hm³) et le volume régularisable (37.7 hm³), renseigne sur lôimportance du 

déficit de fourniture en eau, fortement lié à la fréquence des années sèches. Lôapproche 

statistique de la méthode graphique chronologique de traitement de lôinformation (de type ç 

matrice Bertin ») appliquée pour trois principaux termes du bilan (apport, pluie et taux de 

remplissage), indique une forte relation entre les paramètres étudiés ; elle montre une nette 

croissance des années sèches, de septembre 1990 à août 2002, avec, toutefois, un retour des 

ann®es humides ¨ partir de lôann®e 2003. 

    Ces résultats sont confirm®s par lôanalyse en ondelettes : la variabilité des apports aux 

barrages est fortement influencée (de 66 % à 93 %) par une variabilit® dôorigine climatique et 

seulement une part relativement réduite de cette variabilité (de 7 à 34 %) est à expliquer par 

dôautres facteurs tels que la physiographie du bassin versant.  

    Les résultats du bilan en eau mettent en évidence de considérables pertes en eau par 

évaporation, de même que le volume des fuites dôeau, plus particuli¯rement sur les sites 

karstiques (Hammam Grouz, Foum El Gherzaé) peuvent atteindre des pics importants, en 

particulier pendant les années pluvieuses (1990/91 et 2004/05). Les phénomènes de crue sont 

®galement ¨ lôorigine de remarquables volumes ®vacu®s par les d®versoirs et les vidanges de 

fond des barrages, ¨ lôexemple des crues ®tudi®es dans le d®tail pour trois barrages (Cheffia, 

Zardezas et Foum El Gherza).  

 

    Par ailleurs, la quantification de la sédimentation des retenues, établie sur la base des 

campagnes bathymétriques, montre une réduction de la capacité de stockage des barrages, 

variable dans lôespace et dans le temps ; la perte de capacité globale est passée de 231 hm³ 

selon les levés de 2004 à 328 hm³ selon les levés de 2014.   

 

     Enfin, lôanalyse a port® sur les syst¯mes de transferts dôeau inter-bassins à partir des 

grands barrages, et sur les possibilités de parvenir à des systèmes dôam®nagement 

interconnectés, rendant solidaires les bassins de lôEst alg®rien. 

 

Mots clés : Bassin versant, barrage, bilan de régularisation, matrice de Bertin, ondelettes, 

variabilité hydrologique, envasement, aménagement, Est algérien. 



 

 
 

ABSTRACT 
 

During last three decades, Algeria is known for an immense and ambitious program in 

building of dams. Climatically, East Algeria is of the most abundant rainfall in the territory, 

where 25 dams are recently in operation, distributed through watersheds, with very 

contrasting physical characters. On the hydrotechnical plan, itôs characterized by the large 

variety in hydraulic properties specified from the perspective of their basins catchment, 

availability of lakes/reservoirs, and other auxiliary works. 

 

   Data of water balance from the National Agency of Dams and Transfers (A.N.B.T) 

associates the follow-up and studies on the monthly and annual evolutions of entries, exits and 

deficits in the dams, as well as the knowledge of the hydrological behavior of the construction 

driven by the rainfall and other climatic fluctuations generally. Based on the analysis in ten 

dams with a hydrological observation over 23 years (from September 1990 to August 2013), a 

significant difference between the average interannual regulated volume (21.0 hm³) and 

theoretical regulated volume (37.7 hm³) shows an importance deficit in the water supply 

system which is strongly related to the frequency of wet and dry years. A chronological 

graphic method, with a statistical approach in data processing (type "Bertin matrix"), is 

applied for three principal parameters (input, rainfall and storage rate). The result indicates a 

strong relationship between the parameters studied: a clear growth from the dry years from 

September 1990 until August 2002, and vice versa for wet years from 2003.  

 

   These results are confirmed by the wavelet analysis: the dams storability are strongly 

influenced (from 66 % to 93 %) by a climatic variability and the left (from 7 to 34 %) is 

related to other factors such as the physiography of basin catchments.   

 

   Results of the water balance show strong water losses by evaporation.  The volume of water 

leaked, particularly on the karst sites (Foum El Gherza and Hammam Grouz), can reach to a 

significant peak specifically during the wet years 1990/91 and 2004/05. Otherwise, the 

phenomena of risings origins from excessive volumes evacuated from reservoirs or drainage 

of dams as details in the flood study for three dams Cheffia, Zardezas and Foum El Gherza. 

 

    The quantification of sediment volumes in the dams (bathymetric campaigns 2004 and 

2014) shows a reduction in storage capacity of the dams over time with a storage loss of 231 

hm³ according to the survey in 2004, and 328 hm³ comparing to 2014. 

 

   Finally, the analysis focuses on the inter-basin water transfer systems from large dams, and 

on the possibility of an interconnected management system to cooperate the basins in Eastern 

Algeria. 

 

Keywords: Basin catchment, dam, regularization balance, Bertin matrix, wavelet, 

hydrological variability, sedimentation, planning, East Algeria. 

 
 



 

 
 

 

ЉϷЯв 

 

 .ϸмϹЃЮϜ ̭ϝзϡЮ ϝϲнгА ϝϯвϝжϽϠ ϣуЎϝгЮϜ ϨыϫЮϜ ϸнЧЛЮϜ оϹв пЯК ϽϚϜϿϯЮϜ ϤϹлІ  ϽϡϧЛт ϴϝзгЮϜ ϤϜϺ ϣЧГзгЮϜ рϽϚϜϿϯЮϜ ФϽЇЮϜ

 буЯЦъϜ сТ ϣϠнАϼ ϽϫЪцϜЭгЇт м 25  ϹϮ ϣуϚϝтϿуТ ϤϜϿугв ϤϜϺ ϣуЛугϯϦ ЌϜнϲϜ ϽϡК ϸмϹЃЮϜ иϻк ϽЇϧзϦ ϩуϲ ыПϧЃв ϜϹЂ

 ̪ϤϜϽуϳϡЮϜ ̪ ЌϜнϲъϜ ϩуϲ ев ϣуЪнЮмϼϹулЮϜ ϤϑЇзгЮϜ иϻк Ͽугт ϽуϡЪ Рыϧ϶Ϝ ̪сзЧϦмϼϹулЮϜ онϧЃгЮϜ пЯК .ϣУЯϧϷв

.ϤϑЇзгЮϜ м ϿϮϜнϳЮϜ 

 

ϧЮϜм ϸмϹЃЯЮ ϣузАнЮϜ ϣЮϝЪнЯЮ иϝугЮϜ ЭтϹЛϧЮ ϣжϾϜнгЮϜ ϤϝуГЛв Эу϶ϜϹгЯЮ рнзЃЮϜ м рϽлЇЮϜ ϼнГϧЮϜ ϣЛϠϝϧгϠ ϱгЃϦ Ϥытнϳ

ϝЏтϒ м ϣЛЃЮϜ м ϬϼϝϷгЮϜ̪ ϣуϮнЮмϼϹулЮϜ ϣТϽЛв ШнЯЃЮϜ  ϣУЋϠ ϣу϶ϝзгЮϜ ϤϝϡЯЧϧЮϜ м ϼϝГвъϜ иϝϯϦϜ ϤϑЇзгЯЮ сϮнЮмϼϹулЮϜ

 ϝлϦϹв ϣЪϽϧЇв ϣуϮнЮмϼϹук ϢϽϧТ ϤϜϺ ϸмϹЂ ϢϽЇК онϧЃв пЯК .ϣвϝК23  ϽϡгϧϡЂ ев) ϣзЂ1990  Ϥмϒ пЮϖ2013(  ϼϹЧт ̪

 БЂнϧвнϳзϠ йгуЗзϦ бϦ сϧЮϜ ϤϜнзЃЮϜ еуϠ бϯϳЮϜ21.0  бкį ЭϠϝЧв  БЂнϧв рϽЗж бϯϲ бЗϧзвнϳзϠ 37.7 бкį  Ϝϻк еуϡтм

ФϼϝУЮϜ  БϡϦϽгЮϜ иϝугЮϜ ϹтмϿϦ ϿϯК ϣугкϒϠ ϸϸϽϧϜ.ϣТϝϯЮϜ ϤϜнзЃЮоϽ϶Ϝ ϣуϲϝж ев м  сϚϝЋϲшϜ ϭлзЮϜ ХуϡГϦ бϦЮ ϣϯЮϝЛг

ϣузвϿЮϜ ϤϝвнЯЛгЮϜ Ю ЭвϜнК ϨыϫЭу϶ϜϹгЮϜ) м ϼϝГвцϜ ̪ϣуϮнЮмϼϹулЮϜϣϡЃж ϸмϹЃЮϜ ̭ыϧвϜ .(пЮϖ ϣТнУЋгЮϜ ϽуЇϦ  ϸнϮм

ϤϜнзЃЯЮ ϣϳЎϜм ϢϸϝтϾ ϽлЗϦ ϩуϲ ϣЂмϼϹгЮϜ ЭвϜнЛЮϜ еуϠ ϣтнЦ ϣЦыК  ϽϡгϧϡЂ ев ϣТϝϯЮϜ1990 Ϥмϒ пϧϲ 2002 Йв  ϢϸнК

̭ϜϹϧϠϜ ϣϡАϽЮϜ ϤϜнзЃЯЮϜ  ϣзЃЮϜ ев2003. 

 ϤϝϮнгЮϜ РϝуАϜ ϣЧтϽА ХуϡГϦ ϣГЂϜнϠ ϢϹЪϕв ϭϚϝϧзЮϜ иϻк: ϽуПϦ Эу϶ϜϹв  ев) ϢϹЇϠ ϽϪϓϧт ϸмϹЃЮϜ66 %  пЮϖ93 % (

 ̪ с϶ϝзгЮϜ ϽуПϧЮϝϠ  ев) ϽуПϧЮϜ Ϝϻк ев ϽуПЊ ̭ϿϮ7 %  пЮϖ34 % ϣуϚϝтϿуУЮϜ ЉϚϝЋϷЮϜ Эϫв оϽ϶Ϝ ЭвϜнЛϠ БϡϦϽв (

ЌнϳЯЮ. 

 

ϽлЗϦ ϭϚϝϧж ϣжϾϜнгЮϜ ϣуϚϝгЮϜ ϢϼϝЃ϶  сТ ϢϽуϡЪϽϷϡϧЮϜ ϟϡЃϠ ̭ϝгЮϜϩуϲ  ЙЦϜнв сТ ϝгуЂ ъм ̪ϣуϚϝгЮϜ ϤϝϠϽЃϧЮϜ бϯϲ НЯϠ

 ϥЂϼϝЫЮϜ)ϾмϽО аϝгϲ м ϢϾϽПЮϜ бТ(  еуϧзЃЮϜ Ьы϶ ϢмϼϻЮϜ1990/1991  м2004/2005.  ϝ̯Џтϒ ск ϤϝжϝЏуУЮϜ ϽкϜнД дϖ

Їзв ϣГЂϜнϠ ϝлУтϽЋϦ бϧт сϧЮϜ ϢϽуϡЫЮϜ ϤϝугЫЮϜ ϼϹЋвϝ ̪ϣуТϝЇЮϜ ϹЂ сТ ЬϝϳЮϜ нк ϝгЪ ̪ ϣтϹКϝЧЮϜ м ϣуЏуУЮϜ ϤϝПтϽУϧЮϜ Ϥ

 ϢϾϽПЮϜ бТ м ϢϾϜϸϼϾ. 

 

  сϧзЃЮ сТϜϽОнϠнГЮϜ ЙТϽЮϜ ) ϸмϹЃЮϜ сТ ϟЂϜмϽЮϜ аϝϯϲц сгЫЮϜ ЀϝуЧЮϜ еуϡт2004 м2014ϢϼϝЃ϶ (  сТ ЮϜϣЛЃ   ϼмϽгϠ

нЮϜ Ϟ ϢϼϝЃϷЮϜ иϻк ϤϼϹЦ ϩуϲ ϥЦ231 бЫкį  ϣзЂ2004 ЃϷЮϜ иϻк ϥЛУϦϼϜ ϹЦм ̪ пЮϖ Ϣϼϝ328 бЫкį
  

 ϣзЂ сТ2014 .    
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       La mobilisation des ressources en eau est dôune importance capitale pour la couverture 

des besoins en eau des populations et pour le développement socio-économique de manière 

générale. Avec les besoins grandissants en eau li®s ¨ lôessor d®mographique et au 

développement accéléré des activités économiques, dôambitieux programmes de construction 

de barrages réservoirs pour stocker les eaux sont mis en îuvre, avec chaque année, plus de 

250 nouveaux barrages réservoirs construits dans le monde (Nandalal et al, 2007). LôAfrique 

du Nord est lôune des zones du continent qui construit ces dernières années le plus de barrages 

afin dôaugmenter la disponibilit® des ressources en eau (Rémini et al, 2009). Les 49 barrages 

tunisiens permettent un stockage de 2.2 milliards de m³ (Otedd, 2007) ; le Maroc totalise 125 

barrages pour une capacité qui dépasse 16 milliards de m³ (Bouaicha et al, 2010) et depuis 

les années 1980, les eaux de surface en Alg®rie font lôobjet dôune mobilisation accrue se 

traduisant par un parc de 74 barrages (situation de lôann®e 2015). 

 

      A lôinstar des autres r®gions du pays, lôEst alg®rien b®n®ficie de la mise en eau dôun 

nombre important de barrages. Au total, 25 barrages sont en cours dôexploitation, répartis à 

travers des bassins septentrionaux, à écoulement de type exoréique (Côtiers constantinois, 

Soummam, Kébir-Rhumel, Seybouse et Medjerda) et des bassins méridionaux, à écoulement 

de type endoréique (Hauts Plateaux, Chott Melrhir et Chott Hodna).  

 

     La problématique des barrages en Algérie présente plusieurs aspects comme la variabilité 

des apports hydrologiques et par conséquent celle des réserves, les pertes en eau (évaporation, 

fuites), les d®versements suite aux crues exceptionnelles, et lôampleur de la s®dimentation. 

Les travaux de recherche men®s dans le cadre de cette th¯se tentent dôapporter des ®l®ments 

de réponse aux questions suivantes :  

 

¶ Quels sont les principaux traits techniques et hydrologiques caractérisant les barrages? Et 

les contraintes ayant accompagné la construction de ces ouvrages ? 

 

¶ Quel constat peut-on établir sur le fonctionnement hydrologique des barrages à partir des 

données de calcul de leurs bilans dôeau ? Quels sont les caractères particuliers de la 

variabilité hydrologique de lacs des barrages? Les fluctuations climatiques contrôlent-elles 

les modes de variabilité hydrologique de façon prédominante ? 

 

¶ Quel bilan peut-on tirer autour de lôampleur et la variabilit® des pertes en eau (naturelles et 

liées à la gestion des ouvrages), et des volumes évacués soustraits aux volumes 

régularisables ? 

 

¶ Quelle évaluation peut-on faire sur le rythme de sédimentation de lacs de retenues et 

quelle prédiction peut-on faire sur la durée de vie des barrages? et les techniques de lutte 

contre ce phénomène ?  
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¶ Enfin, quel est la part des volumes régularisés et alloués  aux secteurs dôutilisation,  

comparativement aux volumes régularisés théoriques ? Et quelles perspectives 

dôam®nagement apportent les syst¯mes de transferts dôeau ? 

 

Pour répondre à ces questions, nous avons exploité plusieurs données décrites dans le 

premier chapitre. Ces données se composent de diverses informations physiques et 

hydrotechniques caract®risant la vari®t® des 25 barrages en cours dôexploitation (bassins 

dôalimentation des barrages, digues, ouvrages annexes  et lacs de retenue), des données du 

bilan dôeau et de la variation des r®serves des retenues, des levés bathymétriques, des données 

des lâchers des barrages au profit des secteurs utilisateurs, des données climatiques (indice 

NAO en particulier) et des données spatialisées du contexte hydrologique (cartes numérisées 

des précipitations et des écoulements, le MNT à maille de 100 m en coordonnées métriques 

Lambert Nord Algérie). Aussi, avons-nous adopté différentes approches méthodologiques : 

les méthodes statistiques descriptives (les histogrammes, les box plots, les analyses des 

variables moyennes centrées réduites), la méthode du bilan dôeau des barrages qui permet de 

suivre lô®volution des gains et pertes de capacit® dôune retenue, lôapproche statistique de la 

m®thode graphique chronologique de traitement de lôinformation (MGCTT) de type matrice 

Bertin, ainsi que les méthodes spectrales (analyses par la transformation en ondelettes 

continues, cohérence en ondelettes), qui permettent de détecter les structures (périodicités, 

fluctuations) et leur évolution au cours du temps (discontinuités) des signaux instationnaires. 

Ces méthodes ont été déjà appliquées dans plusieurs études, sur des bassins versants situés en 

Afrique du nord, aux Etats unis ou concernant les grands fleuves français. 

  

Le contexte physico-climatique des bassins dôalimentation des barrages est marqué par de 

forts contrastes, avec un climat méditerranéen au Nord et continental subdésertique au Sud 

(figure 1). Les caractères physiographiques, et climatiques entraînent des répercussions aussi 

bien sur les modalit®s dô®coulement que sur les aménagements.  
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 Situation de la zone dô®tude en Algérie et répartition géographique des Figure 1 : 

barrages de lôEst alg®rien (Relief vu ¨ travers un MNT ¨ maille de 100 m, coordonn®es 

métriques Lambert Nord Algérie, traité par Rezak, 2014). 
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       Dans un deuxième chapitre, la connaissance de lô®coulement sôav¯re dôune grande 

importance pour une exploitation et une gestion rationnelle des ressources en eau ¨ lô®chelle 

dôun bassin. La carte de lô®coulement moyen annuel et lôanalyse des d®bits conduisent à 

connaître la variabilité spatio-temporelle de la lame dôeau ®coul®e ¨ lôamont des sites de 

barrages. Aussi, lô®tude des caractéristiques hydrotechniques identifiant la variété des 

barrages en cours dôexploitation (la nature de leurs digues, leurs ouvrages annexes et leurs 

lacs de retenue), permettent, par ailleurs, de comprendre les aspects techniques, structurel et 

fonctionnel de ces ouvrages.  

  

    La compréhension et le suivi de la gestion de ces ressources en eau  mobilisées sont basés 

sur lôanalyse d®taill®e de leurs bilans dôeau, objet central du troisième chapitre. La période 

dôexploitation est variable dôun barrage ¨ lôautre, avec cependant une p®riode commune de 23 

ans (de 1990/91 à 2012/13) qui concerne un échantillon de dix (10) barrages suffisamment 

repr®sentatifs de la vari®t® du contexte physique de lôEst alg®rien. A ce titre, les analyses de la 

variabilité temporelle et spatiale des apports, réserves et précipitations, et leur lien potentiel 

avec les fluctuations climatiques sont abordés pour mettre en lumière trois aspects 

principaux : la variation interannuelle et mensuelle du comportement hydrologique des 

bassins dôalimentation des barrages, la détermination des discontinuités et des périodes 

caractéristiques par des outils statistiques (matrice de Bertin, ondelettes continues et 

cohérence en ondelette), et enfin le lien entre la variabilité hydrologique et les fluctuations 

climatiques à large échelle (en utilisant les fluctuations de lôindice NAO).  

 

       En outre, cette variabilité des bilans dôeau est influenc®e par dôautres param¯tres tels que 

les pertes en eau (évaporation, fuites à travers les rives et les fondations), déversements de 

crue et vidanges de fond. Côest l'objectif recherché du quatrième chapitre, qui consiste à 

connaitre lôimportance et la variation spatio-temporelle des différents volumes soustraits au 

volume régularisable.  

 

       Lôenvasement, au cîur du cinquième chapitre, est un phénomène susceptible dô°tre 

accentué par ces fluctuations hydroclimatiques, en particulier suite aux effets des crues qui 

deviennent plus fréquentes, et qui charrient des apports solides conséquents. Les apports 

solides influent sur la durée de vie des barrages suite à une sédimentation plus ou moins 

rapide des retenues, ce qui nécessite différentes mesures de protection en amont et ¨ lôaval.  

 

Dans la mesure où le ph®nom¯ne dôenvasement affecte le volume utile des barrages, il 

entraine par conséquent une diminution du volume régularisable fourni annuellement, pour les 

diff®rents usages de lôeau. Lôanalyse des ratios volume r®gularis® r®el / volume r®gularis® 

théorique des barrages, abordée au sixième chapitre, permet de mesurer le degré de 

satisfaction des besoins des secteurs utilisateurs (AEP, Irrigation, industrie). Il sera aussi 

question de lôimpact des transferts dôeau inter-bassins pour combler le déficit en eau de 

certaines  wilayate de lôEst alg®rien.  
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 Ces axes de recherche sont r®sum®s dans lôorganigramme pr®sent® dans la figure 2. 
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INTRODUCTION AU CHAPITRE  

Ce premier chapitre est consacré à la caractérisation du contexte physique des bassins 

dôalimentation des barrages en exploitation dans lôEst alg®rien.  

Dans un premier temps, une description g®n®rale des diff®rents bassins dôalimentation sera 

fournie à travers leurs caractéristiques physiographiques, hydrographiques, géologiques et 

climatiques, bases indispensables à la compréhension des mécanismes hydrologiques. Dans 

un second temps, sera pr®sent®e lô®volution chronologique de lôimplantation des barrages  

dans la r®gion, depuis la p®riode coloniale jusquô¨ lôann®e 2015. Enfin, seront pass®es en 

revue les données utilisées ainsi que les différentes méthodes employées dans le cadre de cette 

thèse. 

1. CONTEXTE GENERAL  DE LA ZONE DôETUDE  

La zone dô®tude fait partie du NordïEst algérien. La superficie globale des bassins contrôlés 

par les barrages sô®tend sur 25 224 km² dont nous donnons une brève description des 

ensembles orographiques, hydrographiques, géologiques et climatiques. 

1.1. Le cadre orographique des bassins dôalimentation des barrages  

Lôorganisation morpho-structurale de la zone dô®tude est assez complexe, compos®e 

principalement de trois unités physiques, du Nord au Sud : lôAtlas tellien, les Hautes Plaines 

et lôAtlas saharien (figure 3). 

1.1.1 LôAtlas tellien 

La plupart des bassins étudiés se caractérise par des reliefs de la chaine tellienne dont 

lôaltitude maximum d®passe 1990 m (Erraguene et Ighil Emda). Cette chaine constituée par 

une succession de massifs montagneux, côtiers et sublittoraux sô®tendant du bourrelet de 

B®jaia ¨ lôOuest jusquô¨ la fronti¯re tunisienne ¨ lôEst. Plus au Sud on retrouve les chaînes 

telliennes externes constituées quant à elles par le massif de la petite Kabylie qui sô®tend 

depuis lôOuest de la vall®e de la Soummam jusquô¨ la vall®e de Djendjen et le massif dôEl 

Aouana ¨ lôEst (Abdelhafid karim, 2014). Les principaux massifs montagneux sont : 

lôEdough (1008), Collo (980 m), Aouana, Bougaroun, Maouana (1411 m) et la chaine des 

Babors (2004 m). 

Les bassins dôalimentation de quinze (15) barrages (Mexa, Bougous, Cheffia, Ain Dalia, 

Hammam Debagh, Zit Emba, Zardezas, Guénitra, Béni Zid, Boussiaba, Kissir, El Agrem, 

Erraguene, Ighil Emda, Tichy Haf)  couvrent cette zone g®ographique de lôAtlas tellien. 

1.1.2 Les Hautes Plaines  

Les Hautes Plaines, entre les chaines de lôAtlas tellien oriental au Nord et les monts du 

Hodna, du Belezma, de lôAur¯s et des Nememchas au Sud, se distinguent par deux sous-

ensembles dont le premier, se situant au Nord, se rapproche du domaine tellien et le second 

plus au Sud, côest-à-dire la zone steppique, correspond ¨ lôespace de raccordement ou de 

jonction entre le domaine tellien et le domaine saharien (Raham, 2001).  
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Ces plaines sont occupées en leur centre par des dépressions fermées comme Chott El Hodna, 

Chott Tinnsilt, Chott El Maleh, Sabkhet Djendli, Garaet Guellif, Garaet Ank Djemel, et El 

Marhssel, Garaet El Tarf é etc.  

Les bassins dôalimentation de cinq (5) barrages (Kôsob, Ain Zada, Hammam Grouz, B®ni 

Haroun, Foum El Khanga) couvrent en totalité ou partiellement cette zone géographique des 

Hautes plaines. 

1.1.3 LôAtlas saharien  

Au niveau de cette zone, se situent les bassins hydrographiques, répartis entre le piémont 

Nord et Sud de lôatlas saharien, alimentant les cinq (5) autres barrages concern®s par lô®tude 

(Koudiat Medouar, Foum El Gueiss, Babar, Foum El Gherza  et Fontaines des Gazelles). 

LôAtlas saharien est principalement constitué de massifs volumineux, relativement ouverts, 

dont les principaux sommets atteignent plus de 2000 m tels que le massif de lôAur¯s qui 

sôindividualise comme un ensemble homog¯ne sur le plan topographique o½ les limites sont 

très nettes avec les hautes plaines au Nord et le pr® Sahara au Sud. Il sôinscrit en gros entre les 

courbes de niveau 100 m  au Nord et 400 m au Sud avec des sommets dépassant les 2000 m 

(Djebel Chelia) et qui sont les plus ®lev®s de lôAlg®rie septentrionale (Meharzi, 1994).  

Le Sud de la région d'étude comprend la partie Nord du chott Melrhir (-34 m). Ce dernier 

constitue un réceptacle pour les oueds du flanc méridional des Aurès et des Némemchas, avec 

un sens d'écoulement Nord-Sud; c'est au niveau de cette grande dépression lacustre que se 

déverse l'oued Dejedi, d'une largeur de 500 m environ (Mate, 2003).  
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 Les grands ensembles orographiques de la zone dô®tude vus ¨ travers un Figure 3 : 

Modèle Numérique de Terrain (MNT à maille de 100 m, coordonnées métriques 

Lambert Nord Algérie, traité par REZAK, 2014). 

1.2.  Le réseau hydrographique  

Le réseau hydrographique se définit comme l'ensemble des cours d'eau naturels ou artificiels, 

permanents ou temporaires, qui participent à l'écoulement. Il est sans doute une des 

caractéristiques les plus importantes du bassin. La disposition du réseau est liée en grande 

partie à l'évolution des phénomènes structuraux qui ont affecté la région au cours des temps 

géologiques. 

 

Le d®coupage hydrographique de la r®gion dô®tude permet de distinguer :   

- 19 bassins septentrionaux à écoulement exoréique : Côtiers constantinois (11), Soummam 

(2), Kébir-Rhumel (3), Seybouse (2) et Medjerda (1). 

-  6 bassins méridionaux à écoulement endoréique : Hauts Plateaux (2), Chott Melrhir (3) et 

Chott Hodna (1).  
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1.2.1 Les bassins dôalimentation à écoulement exoréique : 

1.2.1.1.  Le bassin des Côtiers Constantinois  

En allant de la frontière Tunisienne vers l'Ouest, les principaux cours d'eau rencontrés sont 

l'oued Mafragh, l'oued Kébir-Ouest, l'oued Saf-Saf, l'oued Guebli, l'oued Djendjen et l'oued 

Agrioun. Les bassins alimentant 11 barrages drainent une superficie de 3486 km², soit 30 % 

de la superficie totale du bassin des Côtiers Constantinois (figure 4).  

 

Le barrage de Mexa sur lôoued K®bir- Est se situe à la confluence de deux affluents : lôoued 

Ballouta traversant la frontière algéro-tunisienne et qui reçoit quelques affluents (oued El 

Mellah, oued Seloul et oued Maouche) et lôoued Bougous qui re­oit lôaffluent le plus 

important de Berla. Le barrage Bougous, ®rig® en amont, sur lôoued du m°me nom, est venu 

renforcer la modeste capacité du barrage de Mexa. 

Le barrage de Cheffia est implanté sur la haute vallée de la Bounamoussa (confluence de 

lôoued El K®bir et Bouhadjar) qui prend son origine ¨ Koudiat Ben Ahmed dont lôaltitude est 

de 1140 m.  

Le bassin du barrage de Zit Emba  est drainé principalement par oued El Hammam qui prend 

sa source ¨ partir des sources thermales dôOuled Ali (versant Nord tellien). Au début, il se 

dirige vers lôOuest, ensuite il tourne au Nord, en rejoignant lôoued Emchekel pr¯s de 

lôagglom®ration de Ain Charchar et forme ainsi lôoued K®bir ï Ouest (Belhadj, 2017). 

Le bassin du barrage Zardezas (oued Saf-Saf) est drainé par un réseau hydrographique dense 

et bien ramifié, présentant un cheminement maximal de 27 km (Derdous, 2016). Le cours 

d'eau principal est alimenté par trois tributaires principaux : l'oued Khemakhem (Est-Nord), 

l'oued Khorfane (Sud-Nord) et lôoued Bou Adjeb (Est-Nord). 

Le bassin du barrage Guenitra est drain® par lôoued principal de Fessa qui prend naissance au 

Sud-Ouest de la chaîne numidique de Sidi Dris, ainsi que par ses différents affluents tels que 

oued Essouk, oued Mellouh, oued Meraya. 

 

La confluence de lôoued Fessa et oued El Khanga donne naissance ¨ lôoued Guebli qui 

constitue le principal cours dôeau du bassin de Beni Zid. Il re­oit sur sa rive droite lôoued 

Meraya, puis lôoued Bir Recade et sur la rive gauche oued Lezas puis oued El Gratem 

(Mecibah, 2017). Lôoued Guergoura capt® par le barrage de Beni Zid, r®sulte de la 

confluence de deux oueds, Zaggar et Bou el Aouidet. 

 

Le bassin du barrage El Agrem sô®tend sur une superficie de 39 kmĮ ; il se subdivisé en trois 

grandes parties : la partie orientale (lôoued Merhaba et lôoued Bou Bahri), la partie occidentale 

(oued Tezercourt, oued Harma et lôoued Abima) et la partie septentrionale (oued El Agrem). 

 

Le bassin du barrage Kissir,  dôune largeur moyenne de 5.6 km, est drain® par lôoued principal 

de Kissir. La longueur du talweg principal est de 19 km. 
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Le bassin du barrage Erraguene se trouve dans la région de la petite Kabylie, entre le massif 

des Babors et la côte méditerranéenne à Ziama Mansouria. Il est drain® par le cours dôeau 

supérieur de Djendjen qui se dirige dans la direction Ouest-Est, parallèlement à la côte, et  

s'incurve brusquement vers le Nord au voisinage de Texenna pour se jeter dans la mer à l'Est 

de Jijel. 

 

Le bassin du barrage Ighil Emda  est drain® par lôoued Agrioun, lui-même formé par la 

confluence de trois oueds principaux : Oued Berd qui draine le Nord-Est et le Sud ïOuest du 

bassin, oued Atteba dans le SudïOuest et oued Embarek qui draine le Nord-Ouest du bassin. 

Le réseau est dense, dépassant 4 km/ km², et se caract®rise par la dominance de cours dôeau 

dôordre 1 soit pr¯s de 63 % (Rémini et al, 1995). 
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 Bassins des Côtiers constantinois et localisation des barrages Figure 4 : 

a. Béni Zid,    Guénitra,  Zardezas,  Zit Emba, b.  Mexa, Bougous, Cheffia  c. El Agrem, Kissir, Erraguene,  Ighil Emda 
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1.2.1.2. Le bassin de la Soummam 

Le bassin versant de la Soummam couvre une aire de 9125 km², dont 42 % sont drainés par 

les deux barrages dôAin Zada et de Tichy Haf (figure 5).  

Les deux barrages sont aliment®s par lôoued Bousselam, affluent de la Soummam, qui prend 

sa source au djebel Meghris, au Nord de Sétif. Il coule d'abord Nord-Sud puis vire-t-il 

brusquement vers le Nord-Ouest et s'échappe des hautes Plaines par les gorges creusées dans 

les calcaires du Guergour, dans la région de Bougaa. Plus au Nord, il décrit une grande 

courbure et joint à lui un important affluent, oued El Main, venant du Sud. Après sa 

confluence dans la r®gion d'Akbou avec l'oued Sahel qui draine les eaux dôoued Azrou, oued 

Ziane et oued Eddous, il débouche sur l'oued Soummam, le principal collecteur qui débouche 

à son tour sur la mer Méditerranée (Mebarki, 2010). 

 

1.2.1.3. Le bassin du Kébir Rhumel  

Le bassin de Kébir Rhumel couvre une superficie de 8815 km², dont 105 % sont drainés par 

les trois barrages de Boussiaba, Béni Haroun et Hammam Grouz (figure 6). 

 

Le bassin du barrage Boussiaba (379 km²) est constitué par le principal oued du même nom 

(affluent de lôoued El K®bir), dôune longueur de 48 km. Le site du barrage se trouve ¨ environ 

3 km en amont de la confluence form®e par lôoued Boussiaba et son affluent. 

 

Le bassin du barrage Beni Haroun a une extension beaucoup plus grande (7725 km²), et 

subdivise en deux parties distinctes : 

- Le bassin de lôoued Endja, form® ¨ lôamont par la confluence de lôoued Dehamcha et lôoued 

Menaà. Le premier prend sa source au seuil des Hautes plaines au Nord dôEl Eulma et le 

second aux environs dôAin el K®bira dans les massifs de petite Kabylie. Dans la partie aval, 

lôoued Endja ne re­oit pas dôaffluents importants sur sa rive gauche, mais sur sa rive droite, il 

collecte les eaux des oueds  Djemila, Bouselah, Redjas et Melah (Mebarki, 1982) ;  

- Le bassin de lôoued Rhumel qui draine deux zones physico-climatiques distinctes, les Hautes 

Plaines semi arides et le piémont Sud-tellien au climat subhumide. Lôoued Rhumel re­oit 

plusieurs affluents tels que oued Dekri, oued El Mehari, oued Seguin, Oued Boumerzoug, 

oued Kheneg,  oued Smendouéetc.  

Ces deux rivi¯res (Endja et Rhumel), confluent pour former lôoued Kebir, juste ¨ lôamont du 

site du barrage de Béni-Haroun.  

 

Le bassin du barrage Hammam Grouz est drainé par la haute vallée du Rhumel, qui se 

décompose en 4 sous bassins : le Rhumel-amont (de Belaa à Chelghoum Laïd) avec son 

affluent Oued El Mehari, lôoued Dekri, le sous bassin constitu® par les affluents de la zone 

Sud-Est sô®coulant ¨ partir dôune ligne de Dj Chebka-Toukouia et la zone hydrographique 

relativement inactive au Sud de Tadjenanet (Mebarki, 1994 ; Mihoubi, 2009). 
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 Le bassin versant de la Soummam et localisation des barrages Ain Zada et Figure 5 : 

Tichy Haf 

 
 Le bassin versant de Kébir Rhumel et localisation des barrages Hammam Figure 6 : 

Grouz, Boussiaba et Béni Haroun 
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1.2.1.4. Le bassin de la Seybouse  

Le bassin de la Seybouse sô®tend sur une superficie de 6 745 kmĮ et regroupe 2 barrages qui 

drainent une superficie totale de  2780 km² (figure 7).  

 

Le réseau hydrographique du bassin au barrage Hammam Debagh est constitué par deux 

cours dôeau, lôoued Zenati et lôoued Sabath, dont la confluence donne naissance ¨ lôoued 

Bouhamdane qui re­oit dans sa rive gauche lôoued El Hamira.  

 

Le réseau hydrographique du bassin au barrage Foum El Khanga (Oued El Cherf) est 

constitu® par lôoued Tiffech (la plaine synclinale), lôoued Crab qui se jette dans lôoued 

Tiffech, lôoued Lahmimime et lôoued Settara. Les deux cours dôeau, Lahmimime et Crab, 

prennent leur source sur le pi®mont Sud des monts de la Medjerda et forment lôoued principal, 

Cherf. 

 

1.2.1.5. Le bassin de la Medjerda   

Le bassin du barrage Ain Dalia  représente 2.5 % de la superficie totale du bassin de la 

Medjerda (figure 8). Le site du barrage est situ® sur lôoued Medjerda, cours dôeau caract®ris® 

par un écoulement permanent. Il prend sa source en Algérie (Souk Ahras) et se jette dans la le 

Golf de Tunis (mer Méditerranée). Sa longueur totale est de 460 kilomètres dont 110 

kilomètres se situent en Algérie. 

 

 Le  bassin de la Seybouse et localisation des barrages Hammam Debagh et Figure 7 : 

Foum El Khanga 
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 Le bassin de la Medjerda et localisation du barrage Ain Dalia Figure 8 : 

1.2.2 Les bassins dôalimentation ¨ ®coulement endor®ique 

1.2.2.1. Le bassin des Hauts Plateaux constantinois 

Ce bassin couvre une superficie de 9578 km², et présente un chevelu hydrographique 

caractéristique des zones semi-aride (lôendor®isme). Il se caractérise par la présence de 

plusieurs zones endoréiques (Chott el Beïda, Chott el Faraïne, Sebkhet el Hamiet, Sebkhet Ez 

Zemoul, Garaet el Marhsel, Garaet Guellif, Garaet et Tarf,éetc.). Les zones contrôlées par 

les deux barrages Koudiat Medouar et Foum El Gueiss, couvrent autour de 8 % du bassin 

des Hauts plateaux constantinois (figure 9).   

 

Le bassin du barrage Koudiat Medouar est form® par lôoued principal de Chemora qui 

r®sulte de la jonction de deux affluents, lôoued Reboa et lôoued Soultez. Lôoued Chemora 

reçoit sur sa rive gauche les oueds de Taguedai et Amizraguen. 

  

Le barrage de Foum El Gueiss collecte les eaux de lôoued El Gueiss qui prend naissance à la 

cote 2177 m au Dj Aidel (Sud du bassin des Hauts plateaux). Il coule suivant une direction 

Sud-Nord et reçoit sur ses rives gauche et droite ses principaux affluents, notamment les 

oueds Benber,  Tarchin, Kerfadja et Kebass (Tatar et Regad, 2015).  
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1.2.2.2.  Le bassin du Chott Hodna   

Lôaire totale du bassin de Chott Hodna atteint 25 843 kmĮ, dont 6 % sont drain®s par le 

barrage de Kôsob (figure 10).  

Le bassin du barrage  Kôsob comprend  la grande dépression de la Medjana au Nord de Bordj 

Bou Arreridj et la bordure Nord de Maadid. Lôoued principal est Kôsob, correspondant ¨ 

lôoued le plus tellien des oueds du Hodna, parcouru par des crues violentes et abondantes 

pendant la saison pluvieuse, et par de faibles filets dôeau pendant la saison sèche (FAO, 

1967). Il résulte de la jonction de deux grands oueds qui sont oued Soulit et oued Rabta ; les 

principaux affluents de lôoued sont: oued Môdjaz (Bordj Bou Arreridj), oued Benia, oued 

Eldjaih et oued Zawche. 

 

1.2.2.3.  Le bassin du Chott Melrhir  

Le bassin hydrographique du Chott Melrhir sô®tend sur une superficie estim®e ¨ 68 797 kmĮ. Il 

se trouve aux confins septentrionaux  du  plateau saharien qui se situe dans la zone de  

transition  entre  le domaine  atlasique et le domaine saharien.  

Les bassins dôalimentation des barrages Babar, Foum El Gherza et Fontaines des Gazelles, 

occupent une superficie de 3527 km² soit 5 % de la superficie totale du bassin de Chott 

Melrhir (figure 11). 

Le bassin du barrage Babar est constitu® de plusieurs cours dôeau comme oued El Htiba et 

oued Tamagra qui se rejoignent pour former oued El Arab, dôune longueur totale de 170 km ; 

ce dernier appartient au bassin fermé du Chott Melrhir et draine les versants Sud-Est du 

massif de lôAurès et ceux Nord-Ouest des montagnes de Nementcha (ANBT, 2014). 

 

Le bassin du barrage Foum El Gherza comprend lôoued principal dôEl Abiod (152 km) qui 

prend naissance au centre du massif des Aur¯s (r®gion dôArris) vers 1900 m dôaltitude 

(Ballais, 2010). Il est formé par la réunion de plusieurs torrents descendants des pentes du 

Djebel Chélia (2328 m) et du Djebel Ichmoul (2071 m).  

 

Le bassin du barrage Fontaines des Gazelles est constitué par le principal oued El Haï (140 

km). Ce dernier prend naissance sur le synclinal dôEl Kantara et draine la partie Nord-Ouest 

du bassin de Chott Melrhir (les Aurès, Batna, Ain Touta) (Lahbassi et al, 2012). Il est la 

jonction de deux cours dôeau, Fedhala issu du Djebel Ich Ali (1815m) et Tilatou qui descend 

des monts de Bellezma (2091 m) et coule dans la direction SE-NO (Boumessenegh, 2007 ; 

Boudjema, 2015 ; Athmani et al, 2018).  
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 Le bassin  des hauts plateaux et localisation des barrages Foum El Gueiss et Figure 9 : 

Koudiat Medouar 

 

 Le bassin de Hodna et localisation du barrage Kôsob Figure 10 : 
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 Le bassin de Chott Melrhir et localisation des barrages Babar, Foum El Figure 11 : 

Gherza et Fontaines des Gazelles  

1.3. Contexte g®ologique des bassins dôalimentation des barrages  

Les grands ensembles structuraux en Algérie sont divisés en deux unités tectoniques  

majeures  séparées  par  la  faille  sud  atlasique : au Nord, les domaines de lôAtlas tellien, les 

Hautes Plaines et lôAtlas saharien portent lôempreinte de la tectonique alpine. Côest le 

domaine de la Berbérie (Busson et Cornée, 1989), et au Sud, la plateforme saharienne où la 

tectonique est moins prononcée. 

 

La partie Nord-Est de lôAlg®rie (lôAlg®rie alpine) est caract®ris®e par des reliefs jeunes 

modelés, formés au cours du Tertiaire (figure 12). Elle est d®limit®e au Nord par lôAtlas, au 

Sud par l'Atlas saharien et au centre par des plateformes (môle d'Aïn Regada). Cette région est 

recouverte par les séries allochtone et autochtone (Savornin, 1920; Laffitte, 1939 ; 

Bertraneu, 1955 ; Caire, 1965; Guiraud, 1973; Sary, 1976; Vila, 1977, 1980 ; Wildi, 1983 

; Kieken, 1983 ; Chabour, 2006).  

 

Nous nous int®ressons dans ce qui suit ¨ lô®tude des aspects g®ologiques des bassins 

dôalimentation de barrages, chaque bassin ®tant d®crit s®par®ment afin de faire ressortir ses  

spécificités structurales (figure 12). 

 

 

 

 
















































































































































































































































































































































































































































































































